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Communiqué du CIB 
 

Le 23 sept 2021, à l’appel du Collectif Inter-Blocs, les organisations représentatives des 

infirmiers de bloc opératoire s’unissent pour dénoncer la situation catastrophique et urgente de la 

profession au sein des blocs opératoires et services associés. 

Nous dénonçons une fois de plus, le manque de considération et le mépris intolérable qui 

pèsent sur les professionnels infirmiers en bloc opératoire des secteurs public et privé. Le Ministère 

des Solidarités et de la Santé, ainsi que la Direction Générale de L’Offre de Soins (DGOS) ne veulent 

pas prendre la mesure de ce qui se passe à l’intérieur des structures de santé et plus particulièrement au 

sein des plateaux techniques interventionnels. Nous faisons face à une fuite inédite et massive 

d’IBODE (Infirmier de bloc opératoire diplômé d’état) et d’IDE (infirmier diplômé d’état) qui oblige 

certains établissements à déprogrammer une partie de la chirurgie et retarde la prise en soin des 

patients mettant leur état de santé en péril voir pire. 

Le management est toujours plus centré sur le rendement que sur l’humain, les salaires sont 

encore bien trop bas en rapport avec nos compétences et responsabilités. 

L'absence de reconnaissance de la pénibilité et des risques inhérents à la pratique de notre 

métier est scandaleuse alors que nous sommes en première ligne depuis le début de cette pandémie, 

que nous avons maintenu l’activité opératoire urgente à chaque activation des plans blancs et 

redoubler d’efforts pour rattraper le retard accumulé. 

Les perspectives de formation sont trop éloignées de la réalité du terrain et les promesses ne 

passent plus. Preuve de cette violence subie par notre profession, les collègues sont obligés de saisir la 

justice pour récupérer un complément de salaire (NBI) qui leur est dû ! 

Autant de facteurs qui mettent en cause les directions hospitalières, prouvent que nous ne 

faisons pas partie des priorités et qu’elles sont prêtes à interpréter les lois pour nous pénaliser. 

Les discours sur les décisions du Ségur de la Santé ne passent plus. Nous, infirmiers 

spécialisés de bloc opératoire, sommes bonifiés de 16€ après des mois de sacrifices personnels et 

professionnels. Un mépris qui n’a de cesse de faire écho aujourd’hui dans les blocs opératoires. Des 

professionnels dont on a su exploiter les compétences dans tous les services durant cette crise 

sanitaire. Nous aurions décemment pu penser que nous « valions » plus qu’un Ségur qui, pour bon 

nombre d’entre nous, va représenter une augmentation salariale de 4,68 euros, 1 malheureux petit 

point d’indice lui-même gelé depuis des années et des carrières rallongées ! 

Notre spécialité aujourd’hui est en danger, des années que nous sommes mis de côté.  



 

Pour preuve, une réingénierie en latence depuis plus de 10 ans, qui n’est toujours pas actée ! 

Le rapport de force devient une nécessité, c’est pour cela qu’aujourd’hui les organisations convergent 

dans un seul but : obtenir la reconnaissance légitime des infirmiers de bloc opératoire. 

Nous appelons donc tous les collègues, à faire front ensemble !  

Cette date du 23 septembre est une date importante, chacun doit prendre la mesure de l’affront qui 

nous est fait ! 

Nous demandons l’ouverture de négociations spécifiques concernant notre spécialité et 

l’avenir des IDE en bloc opératoire. 

Le bureau national du CIB 

 


